
Amnour Frsaicide

lamendd que t~u nis rien coutre mol?
Bu même temps, Il attira à lui, pour la

baerl chère tête qui essayait de se
déoe& cette cairesse.

AlQws, sous cette -douce êtrel-nte. sous
ee ferne affection qui s'im~posait à lui,
la jalousie d'Yarn fondit, sa rancune insen-

né s di«ilpa, iune forte émotion faite de
-reret et de dKouleur immenêse,, gonfla son
sl, et appuyant sa tête -su-r l'paule de
imo frère, le pa~uvre ga.rçon fondit en

le jours passèrent -trsanquilles et
ýs pour les Gui-lo.
e fuyait plus Erv<>oan.

tentt, s'.était produite on lui, et Il
Ati le frère affectueux -et tendre

in se félicita de ce chan~gement
~posa d'urable, et l'espoir -chanta de
dans son coeur.

revit des Jours5 heureux; Il cruýt
i momxent à la poesiité d'une vie
entre Annalc 'qui eftt été sa fera-
'sýb guéri à jamais de sýou étrange

fous, belles et insensées Illusions,
ities et si vite 4<crouées!

am-gment 'réconfortat, cette ère
eur et de 'éDi4té, D'étaient 'que

le évènements graves, que le
st qiqw ip6ède la tempête!

le 'ciel ýbleu des Gio, l'orage al-.
Fe .. orage -ille foi-s plue terri-

celin des 6émnts$-leequels -dans
mur ne rs'atlaquernt qu'aux choses-
elJait troubler les êtes broyer

Et An'naic craintive, compnonafrl que
jamais FErvooan mne sacrifierait l'amitié~ à
l'amo~ur, -le f rère ýà la flancOée, b'-4tait tue.
s'était falte petite .. Pauvre hIrondeIlie
apeu'rée que le vent de tempête ballottait
et pouvait engloutir, elle fermait l'es yeux,
frissonnante, 'pour ne pas voir le eol nua-
geux de son terne avenir.

Cepn-dant, le hsard, ce dieu malin qui
se joue des p>lus boUs êslutione comme
des plus savantes mnoeuvres, mit uni
Jo>ur -en présence Annaï et les jumeaux.

'Simple irencontre oùk quelques j)hra.4c--
banales furent seulement échangées.

L'oeil le mieux exercé6, l'oreille -la plus
attentiýve, n'auraient pu ni~ voir, ni enten-
dre la ýmoVndre chose anormale dans la fa-
çon toute naturelle avec laquelle Ervooan
,et la jeune fille se parlèrent. M4ais Yan lu-
teýrpréýta leurs moindres gestei, leurs in'uln-
dres intlexions de voix, leurs moindres ,re-
gards comme A, travers un microscape.

Dans le voix, Il trouva une oaressle; dan-,
les yeux, -une flamme vive et tendre; dan-s
la chaude carnation d.'Annaic, un aveu;
danrs la pilleur du frère, une pssion ivlo-
lexument réprimée; dans leurs souires
*lserets, de plus sanglant défi Jeté à »a
face d'amoureux 'éepuduit ... et Je mnalheu-
reux sentit renaltre en lui toutes ses sout-
francýes et toutes ses halnes.

Un tremnblemen~t nerveux le 9ecoue, unxe
faiblesse fit fléchir ses jambes, son~ visage
s-e crispa effroyablement et 'c'et en vi
qu'il 'essya de redr(oer sa haut~e taille;
une d*Lb4litatlon pasagère le v1eildiffa'k de
d1x ans enl quelques minutes.

Comme un automate, il marcha eu'prèý
dle son frère; un chaos 6pouvantable 4in-
tait à ses oreilles, l'em'pêchant d>-entendre(
'la douce voix d'E'rvooan qui s'inquiétait
.de son silence.

Puis le faiblesse asb, une rage s3our-
de le prit. Il Tepoussa brusquem-Ent bru-
talement même, le bras que l'autre avait
passé sous de sien, -pour l'e sQuto'nkr daniq
sa marche chancelante, et tel u~n fauve
blessé pour reanrson antre, dl partit en
courant au hbasard, vepw quelque coin de
la falise. où -il put crier libremen~t son
Immnense déres.

Ervooa n'essaya pas d e l'arrêter dn,


